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Un seul Corps !

Rencontrer l’abbé Pascal Desthieux, Vicaire épiscopal 
pour le canton de Genève, c’est faire la connaissance 
d’un homme, jeune, dynamique qui aime son Eglise au 
point d’avoir accepté il y a un an, une nouvelle mission, 
celle de Vicaire épiscopal pour Genève.

Ce qui frappe tout d’abord chez l’abbé Pascal, c’est son 
respect de ce qui a été fait avant lui. Il s’est approprié 
ses nouvelles fonctions en y apportant quelques touches 
personnelles. Il n’a pas remis en cause nos objectifs 
pastoraux… Tout en nous demandant de les approfondir 
et de travailler sur ceux qui n’étaient que partiellement 
atteints.

Ce qui motive notre Vicaire épiscopal, c’est de faire corps 
entre nous : prêtres, agents pastoraux, laïcs et bénévoles, 
paroisses et � dèles. Ce qui le porte, c’est de témoigner de 
l’Evangile en soignant nos relations, nos rencontres.

Homme de dialogue autant que de silence, notre nouveau 
Vicaire est un homme de terrain : il a le souci que – aux 
quatre coins du canton – la mission de notre Eglise qui 
est à Genève soit remplie au plus près de l’Evangile et 
au plus juste des besoins des femmes et des hommes 
d’aujourd’hui.

Genevois, l’abbé Pascal connaît et aime notre canton, ses 
spéci� cités et son universalité.

Nous lui assurons notre disponibilité à l’accompagner, 
à marcher ensemble. Nous lui accordons toute notre 
con� ance à remplir cette délicate mission dans une 
société qui a tant besoin de repères.

Jean Tardieu,
Président du Conseil 

pastoral cantonal.

E D I T O

Rue des Granges 13
1204 Genève
CCP 12-2782-6

Tél. 022 319 43 43
> www.ecr-ge.ch
> info@cath-ge.ch !

LA FONCTION - QU’EST-CE QU’UN VICAIRE EPISCOPAL ?

EVEQUE AUXILIAIRE - VICAIRE EPISCOPAL : 
QUELLES DIFFERENCES ?

L’Eglise catholique romaine (ECR) est organisée 
en diocèses. Notre canton fait partie du diocèse de 
Lausanne, Genève et Fribourg (LGF), appellation 
historique depuis 1924. L’Evêque diocésain est 
Mgr Charles Morerod. Notre diocèse comprend 
aussi le canton de Neuchâtel et compte quelques 
700.000 catholiques, dont environ 170.000 dans 
le canton de Genève (soit 26 % des catholiques du 
diocèse). Le siège du diocèse est à Fribourg.

Au vu de sa grande extension géographique et 
de sa diversité, le diocèse LGF est divisé, du point 
de vue pastoral, en cinq vicariats épiscopaux (un 
par canton et un pour la partie germanophone du 
canton de Fribourg). À la tête de chaque vicariat 
se trouve un responsable : le Vicaire épiscopal qui 
représente l’Evêque dans chacune des régions.

Du latin vicarius (remplaçant), le Vicaire est celui 
qui exerce, par délégation, les fonctions attachées 
à un offi ce ecclésiastique. Lorsqu’il est dit Vicaire 
« épiscopal », il exerce par délégation certaines 
fonctions de l’Evêque diocésain sur un territoire 
donné.

Le Vicaire épiscopal est le premier responsable de 
la pastorale d’ensemble. Son rôle est également 
d’établir et de maintenir vivant le lien des 
organismes pastoraux et des fi dèles avec l’Evêque 
diocésain.

À Genève, il collabore avec quelques 60 prêtres, 
40 agents pastoraux laïcs, une quinzaine 
d’administratifs, dont certains à temps partiel, et 
de très nombreux bénévoles. Ensemble, ils assurent 

la gestion de l’ECR et les activités pastorales, qui 
visent à nourrir les besoins spirituels du peuple 
de Dieu et à rendre vivant le témoignage chrétien 
dans la cité. À côté d’une pastorale générale qui 
défi nit les grands axes de l’action, existent des 
pastorales spécialisées (pastorale de la santé, du 
monde du travail, de la rue…) et des services 
(catéchèse, catéchuménat, jeunes, formation…).

Les Vicaires épiscopaux du diocèse LGF participent 
notamment au Conseil épiscopal, organe qui 
conseille l’Evêque dans la gestion de son diocèse et 
se réunit une fois par semaine, ainsi qu’au Conseil 
presbytéral, constitué de représentants des prêtres 
du diocèse, et à la Conférence des Ordinaires 
Romands (COR).

L’Evêque auxiliaire, coopérateur de l’Evêque 
diocésain, a fonction de Vicaire général pour 
le diocèse. Il peut se voir confi er également la 
responsabilité d’un vicariat épiscopal, comme 
autrefois celui de Genève pour Mgr Farine, 
ou actuellement la partie germanophone 
du canton de Fribourg pour Mgr de Raemy. 

L’Evêque auxiliaire est un Evêque à part entière, 
ordonné pour la charge de l’épiscopat, portant 
collégialement avec tous les Evêques du monde 
le souci de l’Eglise universelle. Il porte dans la 
liturgie une mitre et une crosse.

Pour faire simple, quand il est également Evêque 
auxiliaire, le Vicaire épiscopal a une charge 

plus étendue. Il est membre de la Conférence 
des Evêques Suisses et assume des fonctions 
épiscopales dans le reste du diocèse. Mais la 
fonction première d’un Evêque auxiliaire ou d’un 
Vicaire épiscopal reste la même : la responsabilité 
de la pastorale à Genève et la coordination du 
travail de l’Eglise dans le canton.

VICAIRE EPISCOPAL DE GENEVE : QUELS DEFIS ?

Numéro spécial

#
DEMANDE D’INFORMATION
Nous vous invitons à compléter et à renvoyer ce bulletin 
sous enveloppe affranchie à l’adresse indiquée ci-dessous :
ECR - Rue des Granges 13 - 1204 Genève

 Mme   M.
Nom 
Prénom 
Adresse  

E-mail 
NPA  Ville 
Pays 

 Je souhaite recevoir la brochure Legs de l’ECR.
 Je souhaite être contacté(e) par téléphone 

pour béné� cier d’un entretien personnalisé. 
Mes coordonnées téléphoniques :

entre  et  heures

N’hésitez pas à contacter M. Geoffroy de Clavière, 
chargé des relations donateurs :
• Par téléphone : 022 319 43 46
• Par e-mail : Geoffroy.declaviere@ecr-ge.ch

L’Eglise est votre famille. 
Son avenir dépend de
vous. En recevant un legs, 
elle poursuivra sa mission 
d’Espérance. E
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LA PASTORALE, UNE EQUIPE 
AUTOUR DU VICAIRE EPISCOPAL
Au Vicariat, les activités pastorales sont intenses 
et, avant d’être appliquées sur le terrain, elles 
font l’objet d’un travail de fond et d’une réfl exion 
quotidienne. Les tâches sont ainsi réalisées en 
équipe.

Le Conseil pastoral cantonal (CPC) est l’organe 
qui porte la responsabilité de la mission pastorale. 
Le président du CPC est nommé par le Vicaire. 
C’est Jean Tardieu qui offi cie à ce poste depuis 
2008. Dès son entrée en fonction, Pascal Desthieux 
lui a renouvelé sa confi ance.

Le CPC est le lieu privilégié de la coresponsabilité 
en Eglise pour le Vicariat. C’est un organisme de 
participation à la mission de gouvernement du 
Vicaire épiscopal. Il signifi e une volonté d’écoute 
et de concertation nécessaire pour préparer de 
manière ecclésiale les décisions importantes. 
Néanmoins, la responsabilité fi nale et la décision 
reviennent au Vicaire épiscopal.

De plus, autour du président du CPC et du Vicaire 
épiscopal, un nombre important de collaborateurs 
participent à la mise en place des actions : tout

d’abord les adjoints directs de Pascal Desthieux au 
Vicariat, Michel Colin et Isabelle Nielsen ainsi que 
la Secrétaire, Mercedes Lopez. Avec le président du 
CPC, ils composent l’Equipe pastorale du Vicariat. 
Cette structure est élargie aux coordinateurs de 
Pôle, Inès Calstas (Pôle Solidarités) et Sébastien 
Baertschi (Pôle Annonce), et aux archiprêtres 
pour réfl échir notamment aux nominations. C’est 
l’Equipe Pastorale élargie.

Enfi n, le Conseil du Vicariat, dont le rôle 
est d’assurer un lien entre la pastorale et les 
fi nances, est composé par les membres de l’Equipe

pastorale du Vicariat, la Présidente de l’ECR,

le Secrétaire général et le Responsable du Service 
développement et communication.

Ecouter et accompagner les agents pastoraux, 
prêtres, religieux et laïcs dans leur ministère et 
trouver les moyens pour réaliser leur mission, 
faciliter la mise en œuvre des objectifs pastoraux 
cantonaux et diocésains et faire remonter dans 
les instances les besoins du terrain, assurer la 
coresponsabilité et la coordination de la charge 
pastorale de l’ECR Genève avec le Vicaire épiscopal, 
telles sont les missions dévolues au Vicaire 
épiscopal et à son équipe.

Rester toujours à l’écoute.

Permettre à tous de faire l’expérience de la Présence et de l’Amour de Dieu.
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BIOGRAPHIE
PASCAL DESTHIEUX est né le 18 mars 1970, 
près de Genève. Il a grandi aux Eaux-Vives 
puis à la Gradelle (Chêne-Bougeries). Aîné 
de trois, sa sœur est médecin et son frère 
ingénieur. Sa maman est docteur en théologie 
et son papa chevalier de l’Ordre de Malte. Après 
la Maturité au collège de Candolle, il entra 
directement au Séminaire à 18 ans. Au cours 
des études de théologie, il a vécu un stage 
à l’Arche de Jean Vanier (suivi de l’école de 
recrue ; il sera ensuite capitaine aumônier), 
une année missionnaire à Bukavu (à l’est 
de la Rép. dém. du Congo) et une année 
pastorale au Schönberg (Fribourg).

Il a été ordonné prêtre le 20 avril 1997 à 
Lausanne. Il fut ensuite Vicaire à la paroisse 
Notre-Dame à Lausanne, puis en 1999, à 
Yverdon-les-Bains et Grandson.

De 1996 à 2001, il a été coordinateur du 
Centre romand des vocations (CRV).

En juillet 2001, il a été nommé curé 
modérateur du secteur pastoral de Romont, 
puis de l’Unité pastorale Bienheureuse 

Marguerite Bays qui comprenait 19 paroisses.

Il a été doyen du décanat Glâne-Veveyse de 
2005 à 2011. Il est revenu dans le canton de 
Genève en 2011, pour prendre la responsabilité 
de l’UP Champel/Eaux-Vives.

En septembre 2015, Mgr Pierre Farine lui 
a demandé de l’aider comme adjoint au 
Vicariat épiscopal de Genève.

L’abbé Pascal Desthieux a été nommé Vicaire 
épiscopal pour le canton de Genève par 
l’Evêque diocésain Mgr Charles Morerod à 
partir du 1er mars 2016. Il a repris ainsi la 
charge de Mgr Pierre Farine qui avait atteint 
l’âge de la retraite (75 ans). Jusqu’à l’été 2017 
il occupe cette fonction à temps partiel tout 
en demeurant curé modérateur de l’unité 
pastorale Champel/Eaux-Vives à 50 %. Il 
assumera la fonction de Vicaire épiscopal 
à plein-temps dès la rentrée pastorale 2017.

L’abbé Desthieux est également l’auteur de 
trois livres « La messe... enfi n je comprends 
tout ! » (2005, Editions Saint-Augustin), « La 
confession… enfi n je comprends mieux ! » 

(2008, Editions Saint-Augustin) et « Habiter 
le silence dans la liturgie » (2016, Editions 
Salvator, à la suite de la thèse de doctorat 
qu’il a soutenue en 2014 aux Universités
de Fribourg et de Louvain-la-Neuve).

Il pratique la marche, la nage, le tennis et 
le ski. Il joue de la guitare et apprécie le 
théâtre et le cinéma.



 � �INTERVIEW DE  

M. l’abbé  
Pascal Desthieux, 
Vicaire épiscopal 
 pour le canton  
de Genève.

ECR – INFO : Monsieur le Vicaire 
épiscopal, pouvez-vous vous 
présenter en quelques mots ?
�Vicaire épiscopal (VE) : Enfant de Genève, 
je suis particulièrement heureux d’y exercer 
aujourd’hui mon ministère. Très tôt, vers l’âge 
de 9-10 ans, j’ai ressenti l’appel à devenir prêtre. 
En avril, cela fera vingt ans que j’ai été ordonné 
par Mgr Amédée Grab, pour lequel j’ai une grande 
admiration. J’ai découvert son bureau à la rue des 
Granges en l’aidant à déménager à Fribourg en 
1995. Je pense à lui avec émotion en l’occupant 
aujourd’hui.

ECR – INFO : A la tête du 
Vicariat épiscopal, le Vicaire 
assure une présence de l’Eglise 
catholique dans notre canton. 
Pouvez-vous nous parler de vos 
fonctions ?
VE : Je le vis d’abord comme un service, une 
réponse à une sollicitation de l’Evêque, et à travers 
lui du Christ qui m’appelle à prendre soin de son 
Eglise.

Le Vicaire épiscopal est le collaborateur 
immédiat de l’Evêque, qui lui confie la 
responsabilité d’une Eglise cantonale.  
Il est donc, par délégation de l’Evêque, 
« l’ordinaire » du canton qui a la juridiction pour 
administrer et conduire l’Eglise qui est à Genève.

Comme Mgr Pierre Farine à qui j’ai succédé,  
je me suis entouré d’adjoints laïcs, Michel Colin 
et Isabelle Nielsen (qui nous rejoindra à partir du 
1er septembre), afin de pouvoir assumer au mieux 
cette responsabilité. Tout cela en relation étroite 
avec le Conseil pastoral cantonal, dont le rôle est 
justement de me conseiller.

ECR – INFO : À partir du 
1er septembre, vous serez 
Vicaire épiscopal à plein-
temps, alors que jusqu’à 
cette date vous assurez cette 
fonction tout en demeurant 
curé modérateur à 50 %. 
Quelle est votre vision du 
futur, avez-vous déjà des 
priorités ?
VE : Nous élaborons les priorités pastorales avec 
le Conseil pastoral cantonal. Dans un premier 
temps, j’ai voulu que nous approfondissions 
les six objectifs pastoraux, comme le 
développement de la diaconie (aumôneries 
d’hôpitaux, de prisons, des requérants d’asile, 
des sans-abris, etc.) ou l’élaboration d’une 
nouvelle organisation de notre Eglise. Mais en 
y apportant quelques projets nouveaux : ainsi, 
pour la diaconie, nous souhaitons trouver 
des solutions d’hébergement d’urgence ; 
pour la pastorale familiale, nous proposons 
aux couples qui préparent leur mariage ou 
demandent le baptême pour leur enfant le 
parcours « Envie de + » sur les bases de la foi. 
Nous réfléchissons à un lieu d’accueil et de 
discernement pour les personnes divorcées et 
nous développons un lieu dédié à la mission 
aux périphéries de l’Eglise qui soit une sorte 
de « vestibule d’entrée » par une messe du 
dimanche soir au Sacré-Cœur.

« Nous ne pouvons pas  
nous contenter d’une 
pastorale d’entretien »

Dans quelques mois, nous élaborerons, 
en Conseil pastoral cantonal, les objectifs 
pastoraux que nous nous donnerons pour les 
prochaines années. Je suis convaincu que nous 
ne pouvons pas nous contenter d’une pastorale 
« d’entretien », mais que nous devons « aller 
aux périphéries » comme le demande le 
Pape François. Et pour accueillir de nouvelles 
personnes, nous devons aussi veiller à ce que 
nos liturgies soient belles, chaleureuses et 
accueillantes.

ECR – INFO : Cela fait déjà un 
an que l’Evêque de Lausanne, 
Genève et Fribourg (LGF), 
Mgr Charles Morerod, vous 
a nommé Vicaire épiscopal 
pour le canton de Genève à 
mi-temps, avec notamment 
le mandat de continuer 

la consultation sur le 
redécoupage du diocèse et la 
création d’un évêché à Genève. 
Qu’en est-il ?
VE : L’étude approfondie des résultats de la 
consultation de tous les agents pastoraux du 
diocèse a montré qu’il n’y avait pas un consensus, 
un élan fort pour le redécoupage du diocèse, mais 
au contraire beaucoup d’indécision. Nous avons 
également conduit une enquête de faisabilité.  
Il s’avère aussi que la création d’un seul diocèse 
de Genève ne « redécoupe » pas valablement le 
diocèse puisque Genève n’en est qu’une petite 
partie. Il est donc devenu clair pour l’Evêque que 
l’heure n’était pas au GExit !

ECR – INFO : Quelles ont été vos 
autres priorités jusqu’ici ? Est-
il déjà possible d’élaborer un 
premier bilan ?
VE : Ma responsabilité consiste à favoriser la 
mission de notre Eglise cantonale qui est de 
permettre à tous de faire l’expérience de la 
Présence et de l’Amour de Dieu. Un travail 
important du Vicaire épiscopal est aussi d’élaborer 
les changements de postes, les « nominations ». 
Ma priorité est que chacun des prêtres et des agents 
pastoraux laïcs soit à la bonne place, pour pouvoir 
donner le meilleur de lui-même. Cela demande de 
bien connaître chacun. Voilà pourquoi, avec mon 
adjoint, nous avons visité chaque équipe pastorale 
et chaque service de notre canton. Nous sommes 
devenus ainsi des témoins privilégiés de tout ce 
qui se vit dans les paroisses, les aumôneries et les 
services, et c’est très réjouissant.

ECR – INFO : Jusqu’ici, quels 
ont été les meilleurs moments 
de votre charge de Vicaire 
épiscopal ?
VE : Justement ces visites pastorales sur le 
« terrain ». Elles se sont toutes passées dans 
un climat fraternel d’échanges constructifs. 
Cela m’a permis de découvrir la belle diversité 
de notre Eglise, l’engagement profond et 
authentique de femmes et d’hommes de foi. 
J’apprécie aussi beaucoup la rencontre avec les 
jeunes confirmands et les célébrations de 
la confirmation que je confère au nom 
de l’Evêque.

ECR – INFO : Quelles sont les 
principales difficultés ?
VE : Elles se situent autour des nominations, qui 
peuvent être parfois un véritable « casse-tête ». 
Comment répondre à tous les besoins alors que 
les prêtres sont de moins en moins nombreux ? 
Heureusement, de nombreux collaborateurs laïcs 
bien formés prennent le relais, et pas seulement 
pour remédier au manque de prêtres. Il est aussi 
important de souligner le rôle indispensable et 
précieux des bénévoles dans les paroisses de notre 
Canton et dans les services. 

ECR – INFO : Votre regard et votre 
compréhension de notre Eglise 
ont-ils évolué ?
VE : En prenant plus de responsabilités, je 
découvre plus intensément le dynamisme et aussi 
les pauvretés de notre Eglise, en n’oubliant jamais 
que je ne suis qu’un serviteur du Seigneur et de 
Son Eglise. Jour après jour, j’apprends beaucoup en 
accomplissant ce service exigeant. Heureusement, 
je suis bien aidé par mon équipe, par notre 
Secrétaire général Dominique Pittet et tous ceux 
et celles qui travaillent au Vicariat. Sans oublier 

les membres du Comité ECR ou des différentes 
commissions, composées de bénévoles dévoués 
et compétents. Je comprends mieux comment 
fonctionne cette grande Institution qu’est l’Eglise 
catholique à Genève, et je dois encore certainement 
apprendre comment pouvoir apporter ma 
meilleure contribution possible.

ECR – INFO : Depuis 1987, avec 
l’arrivée de Mgr Amédée Grab, 
puis de Mgr Pierre Farine, le 
Vicariat épiscopal de Genève 
était confié à un Evêque 
auxiliaire. Aujourd’hui, les 
catholiques du Canton ont 
« seulement » un Vicaire 
épiscopal. S’agit-il d’un 
grand changement ?

	� VE : Je perçois que certains sont un peu 
déçus. Il y a certes une question de prestige, 
mais il serait faux de s’arrêter à cette 
considération. En tant que Vicaire épiscopal, 
je pourrai me consacrer à plein temps à 
ma mission dans notre canton et c’est une 
chance pour notre Eglise ! En effet, un 
Evêque auxiliaire assume de nombreuses 
tâches au sein de la Conférence des Evêques 
de Suisse et des fonctions épiscopales 
dans le reste du diocèse (voire même de 
l’administration du diocèse pendant plus 
d’un an par Mgr Farine après le décès de 
Mgr Genoud). Un Vicaire épiscopal peut par 
contre se concentrer plus particulièrement 
sur son lieu de mission. Et finalement, 
mettre un Vicaire épiscopal à la tête d’un 
vicariat épiscopal, c’est assez logique, non ?

ECR – INFO : Lors de votre 
nomination en mars 2016, 
le Conseil d’Etat, après avoir 

rendu hommage à  
Mgr Pierre Farine pour son 
engagement remarquable 
vous a présenté ses vives 
félicitations en soulignant 
votre « grande expérience » 
et votre « dynamisme ». Quels 
sont vos rapports avec les 
autorités civiles ?
VE : Comme vous le savez, Genève accorde une 
grande importance à la séparation entre l’Eglise 
et l’Etat. Nous établissons donc de nombreuses 
relations informelles en profitant de chaque 
occasion pour instaurer des rapports et des 
contacts. J’ai eu par exemple l’occasion de partager 
le repas de fête des 150 ans de la paroisse Saint-
Joseph avec un conseiller d’Etat, ou d’en saluer 
d’autres lors du repas des 75 ans de Caritas Genève.

ECR – INFO : Le Grand conseil 
débat actuellement d’un projet 
de loi sur la laïcité de l’Etat. 
Quelle est la position de l’ECR 
sur ce projet ?
VE : L’ECR soutient l’idée que la laïcité n’est pas un 
but en soi, mais qu’elle permet d’assurer la liberté 
de conscience et de croyance, et la paix religieuse.

Nous saluons aussi la définition « positive » et 
moderne de laïcité déclinée dans le projet de loi. 
Nous partageons également les buts énoncés : 
promotion et protection de la liberté de conscience 
et de croyance, préservation de la paix religieuse, 
ceci dans un cadre de relations avec l’Etat et les 
communes. Nous sommes heureux que le projet 
reconnaisse l’apport des organisations religieuses à 
la cohésion sociale et leurs activités non cultuelles, 
mais clairement d’utilité publique. Enfin, nous 
soutenons, contre rémunération du service, le 
maintien par l’Etat de la collecte de la contribution 
religieuse qui reste volontaire.

Par l’Eucharistie nous nous unissons  
au Christ.

La confirmation est conférée par le Vicaire épiscopal au nom de l’Evêque.
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QUESTIONNAIRE DE PROUST

§	�ECR – INFO :  
La journée 
type d’un 
Vicaire 
épiscopal 
existe-t-elle ?

	� Vicaire épiscopal : Non. Par contre, 
une semaine type : mardi au Vicariat, 
mercredi en paroisse, jeudi au conseil 
épiscopal, vendredi en visite sur le 
« terrain », etc.

§	�ECR – INFO : Le matin, thé 
ou café ?

	 Vicaire épiscopal : Café au lait.

§	�ECR – INFO : Agenda papier 
ou électronique ?

	� Vicaire épiscopal : Electronique. Je l’ai 
ainsi toujours dans la poche. Et tout est 
sauvegardé.

§	�ECR – INFO : Pour ou contre 
Facebook ?

	� Vicaire épiscopal : Pour. C’est sympa 
d’avoir des nouvelles de ses amis.

§	�ECR – INFO : Jamais sans ?
	� Vicaire épiscopal : Mon téléphone 

portable.

§	�ECR – INFO : Vous souvenez-
vous de votre première 
célébration de messe ?

	� Vicaire épiscopal : Oui, le lendemain 
de mon ordination, j’ai célébré ma 
première messe au Séminaire. J’étais 
impressionné, et très ému en consacrant 
le pain et le vin pour la première fois.

§	�ECR – INFO : Un livre que 
vous avez lu plusieurs fois ?  
(à part la Bible, bien sûr)

	� Vicaire épiscopal : La puissance de la 
louange de Merlin Carothers, un ancien 
aumônier militaire méthodiste.

§	�ECR – INFO : Votre musique 
préférée ?

	 �Vicaire épiscopal : Jean-Jacques 
Goldman.

§	�ECR – INFO : Un film 
inoubliable ?

	� Vicaire épiscopal : “Karol, l’homme 
qui devint Pape” , réalisé par Giacomo 
Battiato en 2005 et qui retrace la vie du 
futur Pape Jean-Paul II.

§	�ECR – INFO : Un souvenir 
d’enfance ?

	� Vicaire épiscopal : Les jeux, autour de 
la maison, avec un ami voisin.

§	�ECR – INFO : Votre matière 
préférée à l’école ?

	� Vicaire épiscopal : Les maths.

§	�ECR – INFO : Une 
personnalité qui vous a 
marqué ?

	� Vicaire épiscopal : Jean-Paul II et plus 
proche de nous, nos anciens Evêques 
Amédée Grab et Bernard Genoud.

§	�ECR – INFO : Votre pire 
défaut ?

	� Vicaire épiscopal : L’impatience.

§	�ECR – INFO : La qualité 
qu’on vous reconnaît ?

	� Vicaire épiscopal : La bienveillance et 
la recherche du consensus.

Servir la Parole.

ECR – INFO : Selon une étude 
du Centre intercantonal 
d’information sur les 
croyances (CIC), quelques 400 
groupes religieux et 270 lieux 
de culte sont présents dans le 
canton de Genève. Paroisses 
catholiques et protestantes, 
Eglises évangéliques, 
communautés bouddhistes et 
hindoues, confréries soufies… 
Un paysage très diversifié. Quels 
sont les rapports de l’ECR avec 
les autres confessions, religions 
ou croyances ?
VE : Nous avons tout d’abord d’étroites 
relations avec les responsables des deux autres 
Eglises officiellement reconnues, protestante 
et catholique chrétienne, à Genève. Les 
aumôneries se font de manière œcuménique, 
ainsi que les offres de formation et le service 
de catéchèse. Nous participons également 
activement au Rassemblement des Eglises et 
Communautés chrétiennes de Genève (RECG) 
et à la Plateforme interreligieuse (PFIR). Je 
rencontrerai prochainement les responsables 
du Réseau évangélique de Genève.

L’unité des cœurs par le chant.

« MA RESPONSABILITÉ CONSISTE À FAVORISER LA MISSION DE NOTRE EGLISE CANTONALE »


